
i tour et plusieurs ds tes tirailleurs furent tué» et 

hlrnsco. *" "' 
On craint, psraît-iL que .tput l'arrière-pays de 1» 

colonie n'entre en révolte, eê qui nésessitarait la cône-, 
l i tution d'une grosse colonne. C5»q comnagnifts i» 
tirailleurs, deux compagnie» de la Côte orTvoirei t% 
'roi* du Soudan se t iennent prêtes à mareker. La 
gouverneur de la colonie de ta. Opte d'Ivoire oont-cille. 
une action prompte et énerg|nn*. Qa di t quVa mini— 
tère des colonies on n'ose encore t e resousire à une 
telle éventual i té . 
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LES OBSÈQUES D'UNE RELIGIEUSE 
ctaevmNer d e l a l>arh>n d ' h o n n e u r 

Chartres, 28 février. — Aujourd'hui ont eu lieu les 
obsèques dé B O U T Ssint-Lsurent , née Lonisc-Peulino 
P i la t e , originaire de Nogent-lc-Rctroii , religieuse de 
la a i l m l î de Saint Paul de Cbartre», chevalier 
de la Légion d'hcnneur, cltcédée à l'âge de soixante-
dix-huit an- . Les honneur» militaires lui ont é t é 
rendis-. 

«*p«r haint-Laurent avait pars* toute «a vie deiss 
les hqTpitanx, à la Martinique, puis t u France. El le 
aTtW-été dé< orée en 1897, a Drotix. 

CHAMBRE DES DÉPUTÉS 
Séance du jeudi 23 février 1901 

La atanoa ml ouvciie H troi» Iicai'C", sous la pié-idcnce 
do \I. Deacnaael. 

La Chambre valide l'élection de XI. DarUay, à Orléans, 
il ...'le de M. Corieroy, à Uiinuuwillfin. 

M Devis» dépos ùuc pi .position de l>>i modifiant I» 
loi sur Fr-accidcut* du t i . m i l ; il demande l'urgence qui 
est déc!.ir,'-e. 

l a i i u e m i u u î l e * s s r r r s 
La Chambre svail dén ié 'le tixer aujourd'hui la date 

des interpelle ions de JIM. t'urtelin, Wulter et Maure, et 
f l a n e l i e » , «aria question des ';«nrc<. 

M. le Président du Con-.eil demande h fi-Tatton .u ven-
drt.b 8 mars. 

M. Oshuot demande qre le Gouvernèrent ne nei-mette 
pas KajoufLenieel d'an* question exploites à l'étranger 
rentre l'rn ••«- ' ' ie «Uiiière irtnr-dse. n e«t inadmissible, 
ajoute! il. qn tut de ni>« oftlèôue?» soit jihis longtemps 
soupçonne nis pouvoir r* defeneh*». 

I * (I e 4a 8 ii ••• est sdeptét pir 343 voix rmitr* 204. 

J .r.- .on du projet de lo 1,1 Chaabve i e;> 
les associations. 

L ' a r t i c l e 1 1 . — L ' a m e n d e m e n t t i r a s 
M <îi •• léveln^ns un i-AMaidemcnt ainfi eonçu : 
• 1er di•.•y.diaii aux dispcuuous den in'.Me? 5 et 6 

le la présente i i. l e asnv.i;,'!"iis reli;f>ensej, les assoiu-
tfcuts en're Fian.,.>w et étranyci», et le1* o-»' leiations ilont 
t» s:ei.'_' eu lu dii> ion - n c i axés à )'• tranger ou con-
h*s a dis «".rangn, n- jouitont des Léiio/tces ineaiiom.t, 
à l'arUcla ti qu tu vertu d'un détrst. Aucuie assucialion 
d'Ut k . iirtinbiu* vivyit en < miuimi un ciopt. tant renou-
«•ii»ti<<n .mx dni ts qui n: sert j . < <lan> le lomiuerte, ne 
peut ne fi tui.i san» nuU'n^tiuu donni'c par n:ie l"i qui 
tSruiis«i..t i .t U-- tMMWiivH.iM ne .-"ii foni-taimeièÉeni. Klle ne 
poerra, - ,i [»ar per^'.iuic iuterpuc«tre, 
tenir un étohïixseTacut «i'< .r • ijirn Tunt •arriÉ la o i 'ae ant-j-
rieaUea. à i»«'ni< il? ftnxstiiie .1» l'éisMuw.nient e f d e l'sp. 
pnV«tion .ii < .i. -n • -i • ,..n., ,ie l'ai U J e 8. » 

M. L'Ii. C : t ' i . m' qu'il f..in Ji"ingu<r «litre le* 
'•«sw.ialiim b _..: . . ni. urajiu, k? ilistaij,ui'r ïi ltiu-
bsrt. 

Ave. !e iexie propos)' un ne poorrn enferrer à dt- ligues 
internaiioniiles rniilre l'ali ooli^me. eu faveur de la i>.ii.\ 
.-.ni» tomber .vous le ernip Jr Is |î-i. On ino dira que l'ar
ticle ne vise p;'.' ce,'' ATM Î.I.*!.*:,-«, IIKI:.S ait is, uouiie qui est-
il dirijté ? t'i:ntie le prolé'?r:il '! Veut-on faire revins -
<r.ntee nnns la lui ils 1872 T 

Ue n'ett pas nue- unjuiiti. lepulslkiine qui fonreia Ici 
aroaas avec k ; iuc:!e-- nu ^wuvuiueuient cunaaii p.iu.j.iit 
nu jour la fupper. iVifx .'pplaudissenients). 

R i - p o n s r î le vl l e PrÔNideiit d u C o i m e i l 
M. LE l'nrsrtiP.-.-T nr CoKST.it.. — 11 serait injuste de 

iirniparer le* éùposltHIDS que nuas pn»p<iwiTi» i cents de 
Ifc.L'. Hu idol et l'an dtin.tr. j'ai deaiaadt utoi-m. ma l'a-
bi'onatii.'u de c i t e loi et de l'ai ut le i ue telle, de 1881, qui 
internat les clubs. Iav loi de 1872 n'a pas été appliquée aine 
fui» deriiifs BO-ann. IVadHéurs 1? temp» n narcoe I 
reeuiuMis'pusir ma part, qu'il y a nu mteronivonalrume né. 
.«isaire, teiui ile-s idées, île U raaedn et ilo nKqrrè* (Mou
vement). lf'ui, leu.i iut, iMwaaitts inleioatàiikalej ne pn'-
Hentent à.iii.Lie îpoque. Je reconnais aus:.i .«ue certains iu-
léset» du travrvil ne peuvent triompher qne p^r une orjfi-
nssutinu internationale. (Applasidi>seaaents ; bruit- mi*u-
veincni prulongi'. t'cl.i H'.III].' lu < as qu't-u doive appli
quer le druii n m,util a luuits lt-i !>s«iM'kitiuus l'élraiiRers 
ou ii tou:e- le-. !i*'oci-.i.ioivi e.Kie >'ianç':s rt l'tranj^rs. 
C"e«t avant tout !.• but de l'esmeiatinà qu'il faut voir. 

M. tirng util, ilije le rouv. i de- SOU alilcaauuieill à la 
etasisni'*' ion. 

M. Kibi ' i! -, . n i . l i p.nuH On ne peut admettre !e 
renvoi, .lit II, 1, comniiesion a d'j'i d.'lùVié pur l'auiende-
nieiit t ïo tveieTerneaaent vient de le repousser. 11 déclare 
tire de l'av-is du Unuvcmesisent et anvifourer son texte. 

Ccfraurkust la cumnaift'iuu délibère, l'-lle. nurait divisée. 
Le rapporteur vieat t-xt >.t. que la cnui i s s ion W drqà 
exposé l'asTUndiment (<r.i«. ruais aura* les expuisitioiis du 

îit->klta.; Au Conseil et de M. il.bot, quelquenuna de ses 
membre*, pris d iTaqulétode, vjiir p.irt!:-'-iii( du reuvoi. 

Le ic ivotest nii.̂  aux voix ou milieu d'mte effervescence 
tris vive. Le pttaideat annonce qnM y u lieu à un poin-
(ace. J.i séance u t suspendue. 

La séance est icpiis» à i iuq beures et deuiie. Le i>ré»i-
denf. fait connaître le ré«uîl u .'u pointage. Le renvoi à fa 
eonimiv.ii,n e«t repoussé par 277 voix wr.lse 2W-

M. LK l'ni-sn)>:xT. - - Je vais cntisTilter 1*Chambre .«tir 
rosnen'lenmi: t'barle.. (iras an fond. 

I X C I 1 . E X T Î E R S O W E L 
M. fl.^ori Di.b.'neigne demaude la parole. 11 voudrait 

que M. Ribov -int w.uienir r.imen'lement. 
C'est lui, Monte -, ,|, q n ; 0 I l u ,né j a b„t,,ille contre l'a-

njandamant. Il lui «afbiaa j e croit, pour le soatenir, qne 
M. le Fréasuent du (Jonsed vint 1. combattre. 

M. KIBOT. le br.is rendu. — Je ne « n i i tolérer «n 
pareil langue. lApJilandissemente à droiie et au «•«••re). 
Jasaala rien daci mon altith'le n'a iru autoriser quelqu'un 
& produire à mon égard une sembVible allégation. 

J'en ronuain beaucoup qui ne mettent pas, comme moi. 

leur vote en harmonie avec leur» paroles. (Salves d'upplau-
dissements à droite et au centre). Jamais, il n'y a eu, dana 
ma conduite, l'ombre d'une tactique. (Hurlements à l'ex-

J'oiTaabitade de toujoeri seatenir aïoii «pinion i l a 
tribane et par »ar< actes. (Noareux et vif' applaudaree-
inents i droite et au centre). 

M. DouaiiRCTJB. — Il «s'avait pari noert.mt que le duv 
enan de M. Kibot •'u.-pirmit plaa de la pasuinn pelitiqne 
que du soaei de la rériié. L'aenendeiaentUra» eat «ne ton-
séquence logique de l'article 2, ancien amendement de i l . 
Orwuier, que M. Ribot a eentenu et que M. te Préeiaent 
du Coirsaiî a combattu. 

Le piincipe posé par l'article 2 e?,t que le droit natureT 
de s'assockr ent absohanent libre, l a jurtire n'n pas à 
intervenir. Une exception a été faite, eepend.int, poorles 
association;- relî rraiT.»'.*, en raison du but qn'eHaa ponraet-
vant. On a considéré, cependant, qu'il y anvit quelqrte» 
précaution» .\ preddre. et on ks é prises en réglant les con
ditions du fonctionnement et de la capacité juiidjqne des 
associations. C'est le but i)e-< articles S ft 6. Au^sl, quand 
on est arrivé à l'article 12 :*. ant la situation juridique en
tre Français et étrangers, il semble que, pour être logique, 
nu aurait dû ne fair? qu'une exception e-T ce qui tooterne 
l'usage du droit eiclusrf. En réalité et à mon avis, la cem-
mtiaaan et M. Ribot rcvienne«4 sur le vote de l'article 2 et 
de l'article 3. 

L'ainen-leracnt Or.i« rrnpecte le droit naturel, la liberté 
d'a»oti»t:tn, en mime tcBaps qu'il don«e to«t« garantie 
au Gouvernement. Je demande donc i la Cliaaibie de vo
ter cet amendement. 

M. lîiTjot répond de sa place. 
Je ne î.'pHqu rai rien do per-oiœel à M. Doumcv '•• 

M. Doumergne a voulu me mettre en opposition avec moi-
m.'ci • 11 a rappelé que j'avais voté l'article 2. mai» M. le 
Président du Conseil lui-même, devant la Commission, a 
déclare qu'il acceptait de faire disparaître le système pr' 
ventif, qu'il avait préconisé. (Applaudisxoment.» au centre 
et, à droite.) Seulement, M. le Président du Con«e'l a 
demimié instamment à la Commi.vsion de lui laiitseï- de» 
aamea pour les aa-meiationa entre fr.inciis et étrangers. 
Je suis donc aussi logique que M. W.ildeck-Ronseeau 

L'amendeaieat «iras, mis aux lo i s , e«t repoussé par 3S8 
voix contre 172. 

l . ' n i n o u d e m c n t S r m l i a t 
>f. Strubst est l'auteur d'uu an,, ndcmttit qui » puii 

objet d^ so.wtraiie ka associations socialistes aux atte u-
tes do l'article 12. 

L'orateur dénonce les associations internationalei iai 
ont p«.ur but l'accaparement. 

Lamendement Stnih^t est repoussé pur 568 voix c o 
tre 156. 

• a i n c i i d e i u o u t l u u r a l i r . 
M. Fournière développe, en quelques mots, un amen

dement ayant pour objet d'atteindre les aaaaeiatioas doit. 
les agirsemenis temlnuent a accaparer les valeurs mdis-
tiielk-s et coiuui. rciiJes, coinproirieture l'iDiégiité du ter
ritoire national ou à menacer la lomie républicaine t'u 
gouvernement. 

M. LE PaKiinKXT Dr CORSTJU.. — J'oi déjà expli | i é 
que tel ét-iit l'objet de notre texte ; je ne puis donc qu'ap
puyer cet amenilrment. 

M. Ittnor. — Cs texte doit être complété en y ajoutant 
Ici iissooisti'— • 
civile. 

M. I.K PRÉSIDCKT. — J'ai reçu vi 
sens do MM. l'eireau et liou<;tot. 

L'amendement Foumioro e*it piis ert tisi sidérai ion p.ir 
MO voix contre 3. Le Tr 'ppiutesir der.iandc le renvoi à la 
Cnvmiiseion de l'adjonction Perreau. 

(•'• renvoi esl proneneé. lift suite de la-di«cuvsk« ett 
renvoyée. 

I -a tlfWlieVanre 
d e Mil . D é r u n l é d e e t M a r c e l l l a b e r t 

M. Lssar.a««. — Je demande à la Chambre d'inscrire. 
eu têtu de l'oidre du jour de demain, le* raupnris sur les 
rtoesio: ,'ies condamnation» de MM. Déroulede e( H.ibert. 
iSen'Stion prolongée.) Tant, que la Chambre n'avait pas 
st.'tué sur l'amni-tie. nous avons attendu, mais nous .le
vons luiira'.noler maintenant (|n'e'le a un p.'-aible devoir à 
rempHr ei une décision il prendre, surtcu* après lî. ré-
icnte man if estât ion de M. Déroulede. 

M. ZiiVivae. — Je demande le maintien d» l'ordre dn 
jour.de demain ; le vendredi est réservé aux interpella
tions. 

Cris r A lnri.li ! Après les associations I 
Cette dernière date est renous-sée iwr 320 voix contre 

223. 
Le renvoi à jemli, demandé par M. Ixisies, e,,! Tcponssé 

par 595 voix . ontre 158. La discussion cvt tixée à lundi. 
Demain, sé.inee à deux Heures. Lu si-ar-.e est levée à 

sept heure». 

qui aura'isst pour but dVxc;r-r a la guene 

adjonction dans ce 

Si-"itice duTôudi 28 février 
La sé.une t^t présidée par if. TaKerea. 

I .on IIOUM d ' I m p o r t a t i o n 
Le S.'n.i* aborde la discussion de la proposilion de loi 

:,dopt';o ptr la Chambre des député-i concernant l'expor
tation et l'importation des blés et farine» et la création de 
1M«S d'importation. L'urgence est déclarée. M. Denoix 
reconnaît nue l'egriculture souffre en France, mais il so 
déclare adversaire miiarné des bons d'importation. Pen
dant plu» d'une bruie, soutenu par los applaudissements 
de la gauche, il attaque à fond, la loi en discussion. Il 
e-time uu'elle n'aura d effet qu'au jaTorît de la spéculation. 

M. Viset, qui succède à M. ltenoix, est purtia.tu du 
proie- do 1 ,i. Pour lui, l'efrïcauité du systanw des bons 
,| i-i., i-'c-vt, pi>» contestable. 1 * m j le plu» redou
table i lient la mévente du bTé. 

M. (iii ir ' Tu Cher, dit que la loi amènerait un surea-
. béranienaeni du pain. 
La suite iw i.s dtvc-aeeion est renvoyée à demain, à deux 
lieures. La scaii'-e est levée à cinq heures quarante-cinq. 

LA GUERRE DANS LE SUD DE L'AFRIQUE 
X a a r V 3 L = » 3 5 3 1 S T T E 3 

Le Cap, 28 févrior. — La grar i té cfo rér>idémic do 
peste oblige le gouvernement à prendre à sa charge 
la tâcho dévolue jusque-là à la municipalité, relati
vement aux mesures prophylactiques. I l s'occupo de 
faire nettoyer et assainir la villo e t dr> détruire les 
rat». 11 a fait appel à des infirmiers et à des docteurs 
spéciaux. 

La miui i .apaisé propose d'incendier les iv...i<,orii, où 
l'on aura déoouvert un cas de peste . 

I X u x indigônc- ont été trouvés morts ciiea eox . On 

DERNIÈRE HEURE 
3' ÉDITION ("' "VŒ7SSS: ) 3" ÉDITION 

A M A R S E I L L E 
L E 8 G R E V I S T E S A LA M,17ltIK ET A LA P R E -

F E C T C I i E . — L E NOAIBRE DES G R E V I S T E S 
A I G M E N T E . 
Marseille, 28 février. — Les ouvriers dea ports e t 

des docks en grevu se sont rendus cet te aprén-inidi 
aa colonne, précédés de drapeaux, k la mairie e t à la 
préfecture. A la mairie, Je docteur Flaisaiàrea, maire 
socialiste a dit aux grévistes qu'il défendrait énor-
giquoment leurs droits à fa ire .grève , mais il les a 
engagés d'éviter la yiolenee. Les membres des deux 
syndicats des inscrits maritimes, comprenant 1rs, rhanf. 
leurs, matelots e t soutier-, réunis ce t t e après-midi, 
an nombre de 300 envircn, sont tombés'd'accord sur 
la question de la grève générale. Les membres des 
bureaux des syndicats ont donné leur démission. 

U n e commission executive de la grève a été nornrr^, 
arec mission d'élaborer le programme des revendi
cations. L a • Vil le d'Oian» est partie nour Sa int -
Lonis-du-R.h6ne, où elle débarquern ses marchandises. 

L ' A B S T E N T I O N D U S Y N D I C A T F R A N Ç A I S 
Marseille, 28 février. — Une délég^tiei du syndi

cat français, qui, tout d'abord, semalatt rouloi i , lui 
aussi, déclarer la grève, s'est rendue, ce t te après 
aùcii, aaaa las différents chantitus e t a déclaré aux 
« — trsasnltrea qu'elle repoassait toute proposition d-
lamon avec le syndicat i n t e n u t i o n s l e t voulait que 
Se travail fa t immédiatement repris, afin d'éliminer 
F élément étranger. Le nombre des Ital iens arrivée ces 
tempe-ci I Marseille «et considérable. 

D A N S Ut B A S S I N H t - C I L L E R D E LA L O I R S 
flt-Ktie«a^. 28 février. — Dimanche prochain, aura 
lian-, A I V p j n y , une graaacle réunion axai examinera 
m \Â Mlfflrand, relative 1 U grève e l a l'arbitrage 
-*Bga«aira» e t eaanite la qaeatton de ht grere «.encra 
la. La MrMratiea des m i a e u n d» la Loire adresse un 
appel a a x aianewa de la TafanefieT», dans Ksqnel eHe 
les hrrim> k • » So+iderivr arec Jes gréViate» de Mont-
enaai e t 4 a 8ain*-Bloy. One grande réaxrien, sous le» 
aanpieaa de 1a Fédérat ion, aura Heu cKmaaebe, à la 
•vxJanrtièra.. 

Clermont-Forrand, 28 février. — M. I^vx-, direc
teur de la compagnie Chatillon-Counmcntry, "est arri
vé ce matin & St-Eloy-les-Minee. 11 a eu plusieurs en
trevues avec le scuvpréfe t , mais il a déclaré qu'il re
fusait tonto e o n e s s i o n . M. Lévy recevra ilcmain les 
délégués des mineurs. 

Montceau ks-Minos , 28 février. — Au cours d'un 
meeting, M. Chalot, secrétaire du syndicat rouge, a 
annoncé quo des délégués avaient été envoyés dans les 
divers centres industriels de France. 

L A G U E R R E D U T R A N S V A A L 
LA M A R C H E D E D E W E T 

Londres, 28 février. — U n e dépêche de Aar, en 
date d'aujourd'hui, confirme que do W c t so dirige vers 
h- sud. Ses forces sont jo intes à celles de Hertog , dont 
l'effectif total est d'environ 2.000 homtmes. Il so trouve 
maintenant à l'est do Phil ipstown. 

A LA C H A M B R E D E S C0MMTJNE8 
LA P R E T E N D U E C A P I T U L A T I O N D E B O T H A 

Londres, 28 février. — E n réponse à une question 
de M . Dalzrel, M. Brodriok, ministre do la guerre, 
déclare qu'il n'a pas de nouvelles officielles de la cal 
pitulat ion de Louis Boaha. (Longs applaudissements 
sur les bancs irlandais.) 

L ' I N C E N D I E D E L ' E G L I S E Î V A U B E R V I L L I E R S 
A R R E S T A T I O N D E C I N Q A N A R C H I S T E S 

Paria, 38 février. — 0% annonce qu'à la suite d'une 
dénonciation parvenue an Parquet , M . Lnmercier, 
juge d'instruction, a fait arrêter e t écrouer au dépôt, 
cinq individus réputés anarchistes e t qui seraient les 
auteurs présumés de l'incendie de l'église d'Auberril» 
liera e n mai ltHM». 

L B 8 I N S C R I T S F R A N Ç A » 
R E S t D i j f r A TOfOLàSOm 

Paris , 28 février. — La susaisra d e la g n e w » jÉwn» 

croit qu'ils ont succombé à 1» peste bubonique. L e u n 
corna vont être autopsiés. 

On cite deux nouveaux cas daHà la ville. Quatre des 
personnes signalées hier etunraa ayant é t é en contact 
avec les peetiféréj sont at te intes à leur tour. 

On dit qu'il y a «n eus «aspect h Sominerset-'West. 
On craint quo d i t ind igènes ayant é t é en contact 

avec les pestiférés ne propagent le mal ; car il est im
possible d'exercer nmV surveillant» complète sur les 
sert ies en dehors de la vil le. Toutes les municipalités 
se t iennent sur leurs gardes. 

L a p o u r s u i t e d e D e W c t 

D e Aar, 27 février. — D e TVet et le président Steijn 
avec le gros de leurs force» ainsi quo, le commando 
HeT7,og sont toujours campés sur h rive sud de l'Oran-
pe, a t tendant qu'une occasion s'offre de franchir le 
fleuve. 

On signale déjà que le.s eaux, dn fleuve ont baissé 
considérablement. Il parait certain que de W e t se 
propose de se porter à l'est dans le but de se foyer 
un passage entre NorvalssPont e t Naawpoort . P l u 
sieurs colonnes anglaises venant de l'ouest se hâtent 
dans la direction de l'est pburieinpecher de W c t de 
e'éobapper. 

Londres, 28 février. — Lo « Daily Mail » dit rece
voir la dépêche que voki qui appelle des réserves for
melles : 

Sur bords rivière Orange. — Envoi par le tv.iin de 
de Aar, 27 février : De Wet a repayé la ligne du chemin 
de fer à 24 milles au sud de Orange-River-Station. Il est 
poursuivis par le colonel Thomiencrost qui le suit de 
très près, l'iuaieurs lioeis, dont deux commandants, ont 
été pris. La captnre du chef des Hoers ne peut tarder. 

O p é r a t i o n s é l e c t o r a l e s a j o u r n é e s 
Capetown, 28 février. — On annonce que l'enre

gistrement des électeurs, qui «'opère tous les deux 
ans, est renvoyé à nne date ultérieure. On ne s'inté-
n . . e ^nèrc aux affaires de la vie ordinaire. On est 

Feu désireux de voir se réunir le Parlement avant que 
état normal des choses K,:t à peu près rétabli. 

Important -» r e n f o r t s 

Londres, 28 lévrier. — Le War Office n pris .-es dis-
pasit ioni pour envoyer dans le sud de l'Afriqito, avant 
le 15 Stars, dix mille hommes de troupes et 1.900 che
vaux. 

Lo War Office a autorisé également le roerntement 
de quinze mille hommes en tout pour la yeomaury im
périale) soit une nouvelle augmentation tic cinq mille 
nommes. 
. N o u v e a u x b r u i t s d e l a c a i > i t u l A t i o s d e [totl i -. 

Londres, 28 février 3 heures. — Le « S a n » , confir
mant l'information donnée ce matin par le «Dai ly 
Chronicle», dit que la capitulation de Lcui- Botha , 
commandant en chef des troupes boers, e-* confirmée 
officiellement. 

L ' sEveu ing M a i l s , de Manchester, annor.< ••>, lui 
aussi, que Louis l îotha s'est rendu à !ord Kitehancr, 
jeudi, à dix heures du matin. 

On té légrufhie d 'Amst f id im an «Dai ly N e w s , : 

« Le docteur Lcyds est parti aujourd'hui "a Bru-
xel les . Il est cU-mciré nlnruettra heures avec le prési
dent Kruger et s longuement earr-é arec hii des me
sure è prendre airssirôt que Bothn et D e Wet .se se
ront readns aux Anjrlnis. » 

(Chronique {ocale 

L A « - B A N Q U E R O U B A I S T E X N E » E N 
L K i U I I > A T I O N J U D I C I A I R E . — U n e ban
q u e loca le , l a « B a n q u e Roub. ' - i s ieunc », q u i a 
son s i è g e r u e des F a b r i c s n t s , v i e u t d o cesser ses 
p a i e m e n t s e t a é t é mise , j e u d i m a t i n , f n l iqu i -
dat 'on j u d i c i a i r e . C'est M e G a m b a r t , a v o c a t , q u i 
a é t é mamnié l i q u i d a t e u r p a r l e t r i b u n a l d e 
c o m m e r c e . 

L a < B a n q n e R o i r s s h u e s i a e » ce t u n e s o c i é t é 
a n o n y m e a u c a p i t a l d» . 5 0 0 . 0 0 0 f r a r c s , d o n t 
1 7 5 . 0 0 0 f rancs s e u l e m e n t o n t e t ? versés . L e s ac
t i o n s o n t u n e v a l e u r n o m i n a l e de 5 0 0 francs . E l l e 
a a c t u e l l e m e n t 200JJP0 francs d e d é p ô t s , m a i s 
sou act i f e s t do 3 0 0 . 0 0 0 , n o u s a a s s u r é u n d e s ad
m i n i s t r a t e u r s q u e n o u s s o m m e s a l l é* i n t e r v i e 
wer . 

« L a B a n q u e RouViais icnne r. n o u s a-t-il d i t , 
n ' a v a i t qu 'un c a p i t a l fort m i n i m e . A u s s i , l es de 
m a n d e s d e r e t r a i t s 'é tant , d e p u i s q u e l q u e t e m p s , 
m u l t i p l i é e s d 'une façon a b s o l u m e n t i n u s i t é e , 
a-t-el le é t é o b l i g é e de cesser sas p a i e m e n t s . 

« L a l i q u i d a t i o n j u d i c i a i r e d u « C o m p t o i r 
d ' E s c o m p t e d u N o r d » n o u s a f a i t u n t o r t b i e n 
p l u s c o n s i d é r a b l e encore . L o p e t i t c o m m e r c e 
s'est é m u e n v o y a n t d i s p a r a î t r e c e t t e b a n q u e 
l oca l e e t sa conf iance d a n s l e s m a i s o n s d u m ê m e 
g e n r e s'en est a l l ée . D è s ce j o u r n o t r e c r é d i t é t a i t 
r u i n é e t n o u s é t i o n s c o n d a m n é s à s u b i r l e m ê 
m e sort , a 

C o m m e no-.is d e m a n d o n s à l ' a d m i n i s t r a t e u r d e 
la « B a n q u e R o u b a i s i e n n e » q u e l e s t l e s o r t ré
servé a u x d é p o s a n t s , t o u s g e n s é m i n e m m e n t in 
t éres sant s , i l n o u s r é p o n d : 

« M a i s les d é p o s a n t s n e p e r d e n t p a s u n s o u , 
d i t e s - l e b i e n s u r t o u t à v o s l e c t e u r s . J e v o u s l'ai 
e x p l i q u é : n o u s a v o n s 2 0 0 . 0 0 0 f rancs d o dé

p ô t s ; n o u s e spérons b i e n p a r v e n i r à r é a l i s e r n o 
t r e actif , q u i e s t s u p é r i e u r à c e t t e s o m m e . M a i s 
s'il n o u s é t a i t i m p o s s i b l e d'y arr iver , n o u s fe
r ions r.ppel a u x a c t i o n n a i r e s , d o n t l e s t i t r e s n 'ont 

p a s é t é l ibérés . M a i s c'est l à u n e n é c e s s i t é à la 
q u e l l e n o u s ne s e r o n s p a s a m e n é s , j 'en ai l a f e r m e 
c o n v i c t i o n . C o m m e « o n » In voyex , d e t o u t e fa
ç o n , n o s d é p o s a n t s , q u o i qu' i l a r r i v e , r e n t r e r o n t 
e n posses s ion -de l e u r s c a p i t a u x . » 

C'est v avec u n e g r a n d e s a t i s f a c t i o n q u e non» 
enregis troiM c e t t e r a s s u r a n t e d é c l a r a t i o n . 

L a s B a n q u e R o u b a i s i e n n e », c o m m e l e 
t C o m p t o i r d ' E s c o m p t e d u N o r d », a r e n d u d e 
t r è s g r a n d e e t t r è s a p p r é c i é s s e r v i c e s a u p e t i t 
c o m m e r c e q u i 6-éplorcra l a d i s p a r i t i o n d e c e s 
d e u x m a i s o n s . 

I l y a p l a c e , e n e i ï e t , à R o u b a i x , p o u r u n e b a n 
q u e loca le , à c a p i t a l assez i m p o r t a n t , d e s t i n é e à 
e s c o m p t e r les t r a i t e s d e s p e t i t s c o m m e r ç a n t s . 

N E C R O L O G I E . — M. V A L R N T I N RouassL. — U n 
de nos grande industriels, M. Valent in Roussel , v ient 
de mourir à l'âge de 70 an». 

SI. Valentin. Roussel était fila île ses œuvres : sorti 
de l'école à 10 ans, il fut d'abord pet i t employé, puis 
devint comptable ; quelques années plus tard , il entra 
dans l'industrie. En 1834, i l fondait, rue de la P a i x , 
nue filature de laines qni ne tarda pas à s'accroître 
au point de devenir l'ane dos plus importantes do 
Roubaix. Co genre d'industrie lui est redevable de la" 
"Création du genre dit , fantaisie. 

En 1880, M. Valent in Roussel a fondé à Brands» 
bourg (Allemagne) une filature de laines pour bonne
terie et , quatre ans plus tard, à Tourcoing, nne fila
ture de cardé, et un't i ssage de molleton. 

En 1870, M. Valent in ' Roussel , prit l ' initiative 
d'une souscription pour l'envoi de vêtements en tricot 
à nosi soldats et reçut , à ce t te occasion, les félicita
tions de Mme Thiers. 

Kous percions en M. Valent in Roussel un de nos 
conoitry.ns les plus distingués, l'un de ceux qui ont 
le mieux mentré co cjne peuvent l'intelligence et l e 
travail 

Nous offrons aux .sien» l'expression de notre dou
loureuse sympathie . 

— M. LE Doc iKrn TniiiipPAnT. — Le doyen d u 
corps médical de Roubaix, M. le docteur Phi l ippart , 
est mort, jeudi mat in , dans sa 7 8 e année. Depuis dix 
mois, M. Phil ippart n'avait plus l'entier usago de ses . 
facultés mentales et seuls les soins empressés de p lu
sieurs tlo ses confrères, ont pu prolonger sa vie t-utti 
longtemps. 

Au moi-, de mai 1900, avant que le mal n'ait obs
curci s-,,n esprit , il avait reçu", dans d'édifiant, s dis
positions k s secours de la religion. 

M. Coiistant-Gabriel-Joseph Philippart é ta i t né à 
Antoing (Belgique) le 0 août 1823. Après de brillantes 
études , il fut reçu docteur en médecine e t e n chirurgie 
par la Faeueté de Louvaiu. P u i i il obt int lo t i tro de 
médecin du la l 'acuité cjo Taris. I l v int excereer à 
Roubaix dans le courant lie l'année 1843. S a scienco 
pratique, son habileté lui valurent bientôt chez noua, 
une réputation d'excellent chirurgien. 

Malgré les fatigues que lui ooeasionnait la vi&itio de 
sa nombreuse cl ientèle, M. Phi l ippart a toujours vou
lu consacrer une partie de son temps au service des 
pauvr . - . U occupa le poste de médecin du Bureau de 
Bienfaisance e t csjui de médecin de l'Elat-Civil pen
dant plus de v ing t ans. 

. Pt-ndant les épidémies de typhus et de choléra qui 
ont sévi avec une si grande intensité à Roubaix , e n 
1818, 1849 e t 18ûtj, M. Phil ippart ne ménagea ni sa 
santé , ni son temps, ni seà efforts ; il ne recula devant 
aucun danger pour secourir los malades. 

Pour récompenser *a belle conduite , des médailles 
lui furent décerné-es, l'une on 1849 par lo bureau de 
bienfaisance f t l'autre en 1866 par le gouvernement. 
Malgré les multiple* e t absorbantes occupations 
qu'exigent l'exercice, de sa profession, M. re docteur 
Phil ippart se livra à dos travaux scientifiques qui lui 

| valurent les t i tres do Membre correspondant do la 
Société Médicale d'Dmulation de la Flandre occiden
tal? et candidat correspondant de la Société do Chi
rurgie de Paris . 

E n 18D5, il fit don à la Facul té de l 'Etat d e Médc-
cino de Lille d'une «oinmo de cent mille fraacs, de sa 
bibliothèque e t de ses instruments de chirurgie, éva
lués à 10.000 francs. 

Il y a deux mois environ, M. Phi l ippart signa une 
donation de cent mille francs au profit du Bureau de 

j Bieufaisance do la oommnne de Foutenoy- lez-Antoing, 
lieu d'origine de sa famille. , 

Pur une elaus» de son t c » U m t a t , le défunt ]èj;ue à 
la ville d e Roubaix ,une somme dest inée à l 'cntrtt ion à 
perpétui té de sa tombe- au cimetière. 

Les funérailles de M. Phil ippart auront l ieu, mardi 
5 mars, à 10 heures «t demie, t n l'église St -Mart in . 

LA C O O P E R A T I V E « LA P A I X » E T L E S G R E 
V I S T E S D E M O N T C E A U - L E S - M I N E S . — E N V O I 
D E COilO K I L O G S D E F A R I N E . — On annonce qne 
la Coopérative socialiste « L a P a i x » v ient de déci
der l'envoi d'un wagon do cinq mille kilos de farine, 
aux grévi-t . s de Mouéceau-1, s-Mines. 

Cet te farine, dit-on, sera transmise à la coopérative 
de Monteeau qui la convertira e n pains. 
' "1,'articlo 2û des nouveaux s ta tuts de la coopérative 
du boulevard de Bclfort explique comment la société 
peut faire ce don. 

Voici , à t i tre de document le t e x t e de cet article : 
« 11 e»t prélevé, chaque année, sur le chiffre exact des 

bénéfices opères par 1» Société, une somme équiva,ant à 
deux pciur cent de ce chiffre. 

. .Cet te somme sera affectée, a, concurrence cTun /icr.«, 
à venhr en aide aux sociét-airee malade* cm blessés, et ver
sée, dans ce but. i une c a i - i spéciale qui sera dénommée 
Caisse de Secours. 

» A concurrence . !« deux autres tiers, Issifa «omme fera 
rené,- à une cause dit. : « CstJK «V Propagande et de 
l'rrcutivnce ». 

> Ces deux rsufseï .«euuU, gérées par uue Commission 

«pécieJe de ouinze membres, dont la nomination sera faits; 
en assànbke'générele. > . 

. * J * durée des fonctions des membre» de cette Coiumii-
non est fixés à dix hait nveia. 

i v l w , ' î 8 " ' " " «"•«"« • *» Caiue de Propagande el de 
auib?i ZZÙT0*! *feelé« »<"- 1' «om.mii.ioHd Icmplo» 
ï«» l«i .«ekélrra Tê plnmMt aum intérêt, locaux. » 

umoNT ̂  «EMaœTjB. DE LA SAINTE. 
: Ï Ï 7 ; "Z,*'" «PPranoas aveo un vif regret la 
K n & E E feu^^r" * U S«inte-Un?on d e , 
vZ.EuTéE.» ^"f*^ r f e t e n » » t , rue du Ccd-
r e f r g i e u s î

e . e t a i t * * d e ? 1 — * « • ' • » 64 de v ie 
Les funérailles de la vénérable religieuse auront 

• £ £ * * , • neuf heure , e t demie, t ï ï ^ L w ! 

L E S P R E D I C A T I O N S D U C A R E M E . — an ;„, . . 
d'hui vendredi, à huit heures du soir, le R P P» aï 
donnera, en l'église SainfrJeen-Baptiste , nn'.ermoi« 
aux hommes. 

U N V O L A V E C E S C A L A D E , R U E D E LA CON
F E R E N C E . — Jeudi mat in , les ouvriers do l'atelier 
de eHausrbnnrrie de M. Victor Ceyse, rue de la Con
férence, 40 , constatèrent* en arrivant à leur travail , 
que des malfaiteurs avaient pénétré dans l'étaiblltes-

-xnent, où ils a v s i e n t tout bouleversé. 
Les malandrins s'étaient attaqués à la porte da 

l'atelier, mais n'avaient pu la faire céder. Ils esca
ladèrent alors le mur do olôture e t s'introduisirent 
dans la place par l'un des vasistas d'une. neL lia no 
sont pnrtia qu'en emportant une marmite e* enivret 
d u p e contenance de 8 0 litres e t d'un poids d e 1 0 
kilogs, ainsi que des t u y a u x en cuivre, le tout re
présentant une valeur de 200 francs. 

M. Urimaldi, commissaire de police du 5e arror.éHs-
«einent, a ouvert une enquête. 

V N V O L D A N S U N E S T A M I N E T I N H A B I T E . 
— Dans la nuit de mercredi à jeudi , des malfaiteur» 
restes inconnus ont pénétré dans un estaminet iana-
bito do hi rue Daubenton, .47, e t y ont dérobé d es 
tuyaux de pompes à bière d'une valeur de 80 francs. 

D . ' o W o ï ' £ ' ^ P
f

E C ^ ' - U » " C i t a n t de la rue 
Daubenton, M \ ictor Asteurt , trieur, âgé de 22 ans 
a é té victime d'un vol de 35 francs en espèces. n n ' i 

a coarhs T * " T " f C ° f f r e t P ! a ° 6 d a n ^ a - * ™ » ™ a cojeher . N e sachant sur qui porter se , soupçon*. 
M Victor Asteurt , a déposé un plainte à M Prul 
d homme, c^mmissaue de poUoe du 4o arrondiseeîiKnt 
qui a immédiatement ouvert une enquête 

B R I S D E C A R R E A U X D E V I T R E . - M n - e i ] . 
s:nir vers six heures e t demi», Louis S ix , vern. -.,. , .r, 
ag* do 37 ans, demeurant rue Pascal , à Lille a é t é 
arrête, rue des Fabricants , sons' l'inculpation de hrù 
de carreaux de vitre, à l'une des fenêtres de tBsiWtae 
n o n de Mlle P ia t , rentière. Louis S ix , qui se trou a,t 
en outre, en é tat d'ébriété, a é té écroué au dépôt 

V O L D ' U N E M O N T R E E N A R G E N T . - Une imr. 
turier- , Angèle Duflot, âgée de 23 ans, jlssaaill iiafi 
ruo de l'AloUofte, 4.5, n é t é l'objet d'un procès-verbal 
pour vol d'une montre en argent BU préjudice de Mî 
Arsène Morelle, électricien; rue do la Perche cheâ 
qni elle avait habité. 

M. Lecomte, commissaire de police, chargé de l ' e n - , 
quête , est parvenu à retrouver l'objet volé, qui a é t é " 
remis au propriétaire. 

DOTATION D E LA J E U N E S S E D E F R A N C E — 
2&0e section. — Roubaix . — On nous prie d'insérer la ' 
note suivante : 

« Le Comité de la section est heureux d'annoncer aux 
membres honoraires et aux sociétaires que M Paiiis ' 
avocat A la Oeur d'appel de Parie, et délégué générT dé ' 
la Dotation, viendra donner una conférence sur l'« v n-
a Ronbaix, le dimanche 12 mai prochajn. Nul doute qu'un' 
public nombreux aesi.tera à cette réunion oui se titattra 
a la salle Pandore. 

» Cette conférence sera suivie d'un banquet, M • Cire 
social de h Dotation, dont le prix est fixé à 3 francs Les 
sociétaires qui voudront se faire inscrire des mainte-ant 
et verser le "nx du banquet en pasteurs fois, peuriont 
donner leur adhésion dimanche prochain, lor» de la .re
cette du mois de mars, et payer à eeite date et lors des 
recette» d avril et do mai. ' 

» Le Comité sera heureux de voir, non seulemeii- les 
sociétaires, mais même les étrangers, répondre a son appel 
afin de mieux connaître et d'apprécier pins facatmeu; ''es 
avantages eu offre la Dotation. » 

L E S A C C I D E N T S D U T R A V A I L . — U n don,, t i 
que de la brasserie coopérative du Jean Gliislmn, 
s e n t fait une entorse au pied gauche. Le lbessé, r ré-
dérick l iourlet , âgé do 41 ans, demeurant à Wattr , Ion, 
a é té l'objet des soins de M . le docteur Rousseau qui 
lui a pre-crit dix jours de repos. 

— Juieç Briffaut, dégorgeur, âgé de 56 ans, <iV. 
meurant rue de Leers, à Wattre los , travail lant au pei-
gnage do la société anonyme de la rue d'Alger, a ér«| 
Ueaaé au piud, par la chute d'une pièce de bois. H u i t 
jours de repos hii ont é té prescrit* par le dootenr L e -
plat . 

— Au tissage de la Société Anotrymo d* la ru-a à» 
Soubise, César Devcnin, tisserand, âgé de 39 ans. ,JC T 

meuraut'rue Delat tre , a été blessé au gros orteil gau-
clie, par la chute d'une t-nsouple. M: k docteur PSc4u*t 
lui a prescrit vingt jours de repos. 

— U n homme de peine au service de M M . i .oui« 
Dcrvi l le et, Fi ls , entrepreneurs, s'est blessé c « ^ 
tant une pièce de bois. L'ouvrier, Georges Varofsta 
âgé de 24 ans, demeurant rue Saint -Juin , devra iiûrL 
une incapacité de travail de quelques jours proscrits 
par M. le docteur Dervi l le . 

— Augustino Brisoulier, tiaserande, âgée de ^J ans, 
occupée dans l'établissement de M. Masurel-LeeVjoq, 
fabricant, s'est fait une contusion au pied droit. L'ou-
vrièro qui habite rue de Naples a é té l'objet des soins 
de M. le docteur Piequet , qui lui a prescrit qoiniMi 
jour* de repos. 

— Dans U teinturerie-apprêt de M. Emile R o i -cl, 

de- dé'-ider qne les jeunes Français du cont ingent , éta
blis en Suisse ou eu Belgique, pourront être exami
née par les conseils de révision du département voisin 
de leur résidence, s'ils sont û i é s dan» ces pays avant 
le premier janvier de l'année de leur t irage au sort t t 
apiès avoir fait la demande au préfet du départe
ment où ils sont inscrits. 

Après le conseil de révision, les intéressés seront 
té.?, par décision spéciale, aux régiments des 

corps d'armée voisins de leur résidence. 

L E S D E M A N D E S D E S O U T I E N S D E F A M I L L E 
l'aria, 28 février, — Les conseils de division dépar

tementaux se réuniront du 13 au 15 juin pour statuer 

ur Us demandes de dispenses à titre dô soutien do 
famille. 

LA S E S S I O N D E TA S O C I E T E 
D E S A G R I C U L T E U R S D E F R A N C E 

Paris , 28 février. — l ia 32e session annuelle de la 
société des agriculteurs de France sera ouverte le lundi 
4 mars, à 2 heures et sera close le mardi 12 jmars. 

El le aura lieu à Enghien, à l'hôtel de la société des 
agriculteurs_tle. France, 8, rue d'Athènes. 

U N E R E U N I O N D E L A P A T R I E F R A N Ç A I S E 
Paris , 28 février. — Une réunion de la Patr i e fran

çaise a eu lieu ce goir rue d'Athènes, sous la prési
dence de M. Jules Lcmaitre, assisté de MM. Coopée, 
Dausset , conseiller municipal, e tc . , e tc . 

MORT D U G E N E R A L F A B R E 

Paris, 28 février. — On annonce d'Amélie~le«-Bains, 
la mort du général Fabre, grand-croix de la Légion 
d'honneur, qui é ta i t à la retraite depuis mai 1898. 
C'était un ami de feu le colonel de Vi&ebois-Mareuil, 
et il fut l e président du Comité qui se chargea de 
faire élever un monument au héros ds Bashof. 

L A P R O M O T I O N , V I L L E B O l S M A R E U I L > 
Limoges, 28 février. — L a « France militaire > an

nonce qne la promotion da Saint-Maixent , sortant 
en 19Q1, a choisi l e n o n dm Vantifcs»» Marenil , e n sou
venir de l'héroïque colonel, tcanbé glorieusement an 
Transvaal, pour la défense des Boers. 

L ' A F F A I R E D p V A U C R O Z » 

Nrinas,28i«iTr»sr La» débats d s raffsirs d e V a » 
amas ont coaatneaoé aujourd'hui. L a aaflo d'aaaiases 

é ta i t bondée. 

du barreau de Nîmes , représentant M. Fermaad d e 
Vaucrose , partie civile. • , 

Après la lecture de l'arrêt e t de l a c t é d accusa
tion on a procédé à Fappel des 74 témoins ; puis , l e 
président a commencé l'interrogatoire de laocuss 
Cet in . L'interrogatoire a é té très v i t e suspendu e t 
l'audience renvoyée à domain. 

C O L L I S I O N E N T R E D E U X N A V I R E S 

Londres, 28 février. — L e vapeur • Chamois », do 
Londres, a « u , hier matin, une collision en vue de la 
côte de Norfolk, avec un antre vapeur inconnu que 
l'en croit «voir sombré avec t o u t son équipage. 

L E N A U F R A G E D U . R I O D E J A N E I R O » 

San-Francisco, 28 février. — La Cour d'enquête 
a déclaré l e capitaine et le pilote du «City of Rio de 
Janeiro » récemment naufragé, dont la perte causa, la 
mort d e 131 personnes, coupables de négligence cri
minelle et el le a censuré la compagnie propriétaire 
de co vapeur pour avoir employé un équipage chinois. 
U N E B O U L E M E N T D A N S T7NB M I N E E N E S -

P A O N E . '— C I N Q O U V R I E R S T U F S . — TROTS 

B L E S S E E . 
Madrid, 28 février. — U n éboulesaent s'est produit 

aux mines do charbon d'Otho. H u i t ouvriers ont é t é 
ensevelis e t cinq ont, é té tuée, les trois autres très 

grièvernçtrt blessés. 

L E S A F F A I R E S D E C H I X E 

LE CHATIMENT DBS FONCTIONNAIRES 
Shanghaï, 28 février. — Les journaux chinois publient 

aulourd'hui une nouvelle liste de fonctionnaire» contre le«-
qaels un ohâtiment. a été dejœandé. Lou.chouan la , mem
bre du grand conseil, «n «ait partis. 

On aisure que l ed n c Lan a «té arrêté. Un obsf boxar 
suivi de noenbreux paa^issa» ravagerait Lan-Tchao daw 
U Ean-Sou. . ,__ 

DERNL3RKlOTOlES lUaiONALES 
NECROLOGIE. — Lille. — Nos» apprenons avec te-

gret. la mort de M. Oasis1 a» Batteur, '-ats.Ei.iSM, r>ré»Aasnt 
de la société fcssli ta s i T l s l — i a i », ds Saint-André, 
ancien président de J'aeeociatioo amical» ds» anciens élève» 
dn Pensionnat Ssiss-rSsrrs, Usn lmi i . à la 3e nassaris des 
aaniantsin itnisnsnji, « • Lèse, décédé hier jeudi k rage 
de 44 ans. . . •£ 

Ave»n«Us«. — M. Jule» Dslatuaxe, ancien ni «SUIT 

Lan». - Saanadl, à 11 asnrea dn anttfti, ont so 
Mas, an réglai» ds Lent, lmifcanrsufflw dt M. Léandra 

Becquet. principal de collège en retraite, officiel' d'Aca
démie, dt—édé en cette ville a l'âge de 78 an». 

*'OIO.\"S A 3 I K K K . 4 I V 3 
New-York, 28 février. 

C o u r s , d e e l o i a r e 

rfrWTDRK 

ceiour I précedeat. 

NBW-0nLKit!4S 

eeioar pre:31uts 

Févr ier . . . 1901 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin . . . . 
Jni i le t . . . . 
août 
Sept» .libre 
Octobre.. . 
Novembre 
•éceniDCt 

Janv ier . . . 
R E C E T T E ^ 

Forts des hUats-Uais 
d«r ia tér ienr . . 

8.90 
8.95 
8.9!l 
8 97 
8.99 
8 64 
8.2« 
7.97 
7.88 

. 

9.00 
9.03 
8.97 
9.00 
8.0V* 
9.00 
8.69 
8.10 
7.98 
7.90 

—— 

-
9.00 
8.97 
8.96 
8.96 
8.98 
8..N8 
8.10 
7.74 
7.67 

—— 
— — 

8 97 
° 02 
9 . 0 0 
8 9 * 
8 . 9 7 
8 . 9 3 
8 4 9 
8 . 1 0 
7 . 7 * -
7 . « 7 ^ 

eu loua t u TIILLI 
19 .003 balbi 16 .0000 ballet 

4 . 0 0 0 » 8 . 0 0 0 a 

B u l l e t i n m é i é u r o l o s l q a e 
ROUBAIX, jeudi, 28 février. 

2 heures »oir, 9* au-deasus ds réro, 751, pluie ou veafe, 
5 heures soir. 9* au-dessus de téro, 751, nîuie ou vent, 
9 heure* aoir, V aa-dessna ds aéro. 750. pluie ou vent.. 

Vendredi, 1er mars. 
Minuit, 8' au-dessus de aéro, 750, pluie on vent, 
2 heures matin, 8* au-dessus ds zéro, 750, pluie oa vaut.. 

UNION SOCIALE & PITRIOTIQUE DE R0DB1H 
Assemblées générale» dm «Jnéreot» pour la réélection 

dea Comités 
_ 2 tnan 1901 

Bursaa de la m» du Bss» : a A a Casa si» », rue de Ss-
bastopol. — Burjas as la ras d s Qsand-Cakann» i s, A u 
Deux Poste» », ru» de» Arts , 13J. — Buptau d» la m a 
Brétm : Estaminet Deschunpt, place f Ainama. — Bu
reaux de la place Notre-Dame, ée^la rue 8t-Tracent ds-
xusd, ds ks rus Arçhiassd» st du boulevard erHslxvin l 
« CaM M l l l t n », rue du I W t s s o y , « . — Bureau de h» 
m e Turgot i Eataminat Faaurqna, ausna-Massre. — 
B u s . s a . 4 » éa ras Tsraaux : aVsa^ssu* laerurt, rus ds 
l'OnaMast. 89. - Bursaa s* la ru* MesMaign* : < Oafé 

xÏEtt. ». g*»»»-»*st>-> J*°** **?"». I » « ? ^ Bsahais : s n l i a n h n latsrsjnjsn, rna r V r r « ^ - l » ^ b » j x , 
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